
des sujets. u Jamais uotre souve­
nir,” ajoute M. Tassé, “ n’a été 
u aussi vivace en France qu’il ne 
M l’est aujourd’hui.”

à Ottawa. Sans empiéter sur les 
cantonsGuigues et Duhamel,le vail­
lant apôtre de la colonisation peut 
aisément trouver là-bas, en effet,des 
terres avantageuses pour placer les 
colons recrutés sous ses ordres 
dans la province de Québec, et au 
lieu de porter ombrage à qui que 
ce soit, cette conduite devrait être 
l’objet d’un sympathique accueil de 
la part de tout "le monde.

Il n’est pas à notre connaissance, 
en outre, qu’aucun journal ait 
jamais publié que le curé de St 
Jéiôme est le découvreur de la 
région du lac Téniscaming, et 
pour notre part nous n’avons ja­
mais, ni de près ni de loin, fait un 
tel avancé, n’en déplaise à notre 
correspondant.

A/VTS
DBLes membres de l’Association Li­

bérale Conservatrice d’Ottawa, sont 
priés de s’assembler à la salle ordi­
naire des séances, No. 28, rue 
Rideau, VENDREDI SOIR, le 6 
courant, à 8 hrs. P. M., pour procé­
der à l’élection des officiers et pren­
dre en considération les affaires 
générales de la société.

Xi. L. A. Grison, A.UX-
Acheté à 47} cents dms la piastre.Notre confrère de la Vallée d’Ot­

tawa ne nie pas qu’il a écrit son 
article de fonds de samedi dernier 
“La Toussaint" en collaboration 
avec le vicomte de Wal h, ce 
dernier fournissant le travail de 
son intelligence et l’écrivain hul- 
lois les ciseaux.

Ce silence prudent ne nous 
étonne qu’à demi ; car, en toute 
cette affaire, c’est bien le vicomte 
de Walsh qui est le plus à plaindre.

Prix de l’Encan.
DURANT NOVEMBRE et DECEMBRE,

Crande Vente de Déménagement,
Chaque piastre en valeur du dit stock 

doit être réalisée avant le
25 NOVEMBRE,

Date à laquelle il va nous falloir remettre 
le magasin à ses propriétaires.

gST'D’immenses transactions vont donc 
s’accomplir.

Venez de suite, et profitez de celte 
grande vente de

NOPS ALLONS OFFRIR EN VENTE,

AUX PRIX DE L’ENCAN,
TOUT NOTRE ASSORTIMENT DE

MARCHANDISES SECHES
----- ÉVALUÉ A------

D. O’CONNOR, 
Prés. A.. L. C.

G. H. Matlor,
L. A. Olivier,

Secrétaires.
BONNES MARCHANDISES,

Unique par les avantages qu’elle ollre A 
l’acheteur.

Etoiles à Robes, Soies. Etoffes de Laine, 
Couvertes, Articles de Modes, Draps, etc

LE CANADA Il parait que la prose de nos an­
nonceurs ne plaît pas au puriste de 
la Vallée d'Ottawa. Ça nous fait peine 
vraiment de blesser les chastes 
oreilles de l’éminent écrivain ; 
mais, comme M. Norez nous paie 
ses réclames tant la ligne, et qu’à 
part le naïf de la Vallée personne 
ne s’est jamais sûrement mis en 
tête de ranger les annonces de 
cette nature sous le titre de nou­
velles, nous n’en continuerons pas 
moins à ouvrir nos colonnes à tous 
les marchands et hommes d’affaires 
qui nous accordent leur patronage.

$75,000.00A. BLAIS,
NO. 332 RUE WELLINGTON.

Ottawa et Hull, 5 Novembre 1886
LE PACIFIQUE

LA COLONISATION DU TÉM1S- 
KAMING

JAMAIS DES MARCHANDISES N'AURONT 
ETE VENDUES A MEILLEUR MARCHE, 

DANS OTTAWA, QUE CHEZ
D. GARDNER A CIE.,

Btf et BS Rue Sparks.

La v ie du Pacifique au nord 
du lac Supérieur est ouverte. C’est 
un fait digne de mention, fait re« 

Mener à
THEATRF ROYALUne note, parue avant-hier dans 

leCanala, a soulevé la ire de la 
Vallée d’Ottawa, et nous procure 
l’avantage d’offrir aujourd’hui à 
nos lecteurs une correspondance 
de notre aimable concitoven M. A. 
Laperrière.

De la Vallée et de ses dires, nous 
nous serions fort peu occupé, con­
vaincu comme nous le sommes 
qu’à la gazette hulloise on n’est 
pas doué de la dose d’entendement 
répartie au commun des mortels, 
et qu’entreprendre de mettre toutes 
choses à la portée de certaines 
gens qui y font d’habitude serait 
une trop rude et-ingrate lâche; 
mais, nous sommes heureux, par 
contre, de rassurer M Laperrière 
sur nos sentiments à l’égard de la 
Société de Colonisation du lac Té- 
miskaming, dont il a été l’un des 
fondateurs, dans Ottawa, conjointe­
ment av.c Nos Seigneurs Duha 
mel et Lorrain, les RR. Pères Gen­
dreau, Paradis, Poitras, M. P. H 
Chabot, le regretté M. Ennis, et 
plusieurs autres citoyens mar­
quants.

Nous n’avons jamais ignoré ni 
■ oublié, comme parait le croire 

notre correspondant, que le pre­
mier projet de coloniser L région 
du lac Témiskaming a pris nais 
sauce en celte ville ; nous savons 
parfaitement aussi que la société 
fondée à celte occasion subsiste

marquer le Manitoba. 
bonne fin une entreprise gigantes- 

comme l’était celle de la cons-

Locataire et Direct. J. H. GII.MOUIE 
Gérant,

Succès sans précédenl! Salle ( omble 
chaque soir ! Couronnement du mé île 1

L. HOWARD

que
truction du Pacifique parle en fa­
veur de ceux qui ont présidé à 
l’accomplissement de cette grande 

Nous devons donc nous

NOUVELLE GRANDE ATTRACTION tout laine de 13 4 30=t»,. verge,
SEMAINE COMMENÇANT Couvertes blanches touUlaine *2.75 la paire

LE II NOVEMBRE 188S, moTsTro^d’e'loàllts* JêrgT'
ON JOUERA

Manteaux pour femmes de $3 à $30 la 
pièce,

Tapis 30cts la verge,
Tapis de Bruxelles $1 la verge,
Tapis de Hemp !2cts la verge,
Petit tapis pour portes 30cts pièce.

œuvre.
féliciter d’avoir surmonté des diffi 
cultes capables d’effrayer des pays 
plus riches et plus populeux que 
le nôtre.

Bas en laine pour femmes 25ctslla paire, 
Bas en laine pour enfants 15cls la paire,

7 Imperméables pour femmes, bien faits, $2 
la p èce,

Voici ce que nous proposons à 
l’écrivain de la VaUée d'Ottawa. 
Nous soumettrons le numéro d’hier 
de son journal et du nôtre \ l’exa­
men de deux personnes compéten­
tes, et si elles ne rapportent pas 
qu’elles ont trouvé plus, pour ne 
pas dire le double à peu près, de 
nouvelles et de rédaction dans le 
Canada qu’elles en ont rencontré 
dans la Vallée, nous nous compte­
rons pour battu.

Noire confrère hullois, qui est si 
grand dans les petites choses, va t- 
il accepter cet arrangement ?

‘THE GALLEÏ SUVA
Doiénavant l’Est et l’Ouest se­

ront unis par de nouveaqx liens 
qui ne pourront qu’augmenter 
notre force, et il n’y a pas à douter 
que les dépenses colossales qu’a 
occasionnées ce travail seront pour 
tout le Canada la cause d’une pros­
périté sans cesse grandissante.

Le premier convoi de passagers 
par la nouvelle ligne a quitté Win­
nipeg dimanche soir à 8 heures, et 
il en sera ainsi tous les jours, à 
l’avenir, excepté le samedi. Le pre­
mier convoi de l’Est a quitté Mont­
réal lundi soir, 2 novembre, et a 
dû arriver à Winnipeg ce matin, 
ayant fait le voyage en deux jours 
et demi. Les convois partiront de 
Montréal tous les jours à l’excep­
tion du dimanche, en sorte que 
tous les matins excepté le mercredi 

aurons, ajoute le Manitoba, 
un train régulier, et Montréal aura 
le même avantage tous les jours, 
excepté le jeudi.

Si voua désire* vous procurer beaucoup d'excellentesproclamée sans 
égale par la presse des Etats-Unis, au 
double point de vue tragique et risible.

Production théâtrale

MARCHANDISES SECHES
DÉCORS ET COSTUMES en dépensant peu, adressez-vous chezappropriés à la pièce.

D. GARDNER <& Cie.,Prix ordinaire* - - 20 et I5cls 
Sieges reserves - - 50 et 30cts

>9
SÉANCES DE L’APRES-MIDI,

PLUMES U’AUTRUCHES 
Frisées, Nettoyées et Teintes

LE
Jeudi et Samedi• à 2 heures

ADMISSION : 15 et 25 et*.

Conservatoire de ,
333 BUE SUSSEX.

JULES HAEMERS,

DANS LES

Dernières Couleurs et GfoûtsNotre confrère de la Vallée d’Ot­
tawa est sorti de ses gonds. Il 
nous consacre deux colonnes dans 
sa gazette d’hier. Au dire de gens, 
qui lisent habituellement sa prose 
par esprit de pénitence, il y a bien 
loi gtemps que l’aimable écrivain 
hullois n’avait pas été aussi inté­
ressant.

Un malin nous faisait remarquer, 
à ce sujet, qu’il en est de la Vallée 
comme de certaine orgues de Bar­
barie. Elles ont beau être discords 
en effet, elles trouvent des notes 
passables chaque fois qu’il leur 
faut jouer “ Vive la Canadienne.”

DE LA SAISON

En Un Jour Après l’Ordre Donné 

VIEUX ORHPE REMIS A. HXT-GITTX''

Elève du Conservatoire de Paris et 
Professeur de Piano au Collège a’Ottawa.

Prix modéra, pour commençont..
13 octobre 1885—la.

utelll
TEINTURIER PARISIEN

HT O. 15. RVE„ BlaOIIT. OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)

nous
cIIP 13 mars, *85
U

encore, poursuit son œuvre avec 
autant d’efficacité que de patrio­
tisme et d’intelligence, possède 
seule, enfin, te privilège de disposer 
des vastes et riches lopins de lerre 
renfermés dans les cantons Guignes 
et Duhamel, lesquels lui ont été 
concédés par la législature provin­
ciale de Québec.

Nous aurions dû espérer même, 
ce nous semble, que la part par 
nous prise dans l’organisation pri 
mitive de la Société de Colonisa-

CHARBONL’assortiment de Chapeaux en feutre 
le plus considérable d’Ottawa est 
en vente à un bon marché qui 
défie toute compétion, chez

IÆ BONDE Kl LA POLITISE

AVIS AUX ENTREPRENEURS.L’élection d’un député aux Com­
munes, en remplacement ae sir 
Leonard Tilley, aura lieu à Saint- 
J ar, N. B., le 24 novembre cou 
rant.

WOODCOCK. LE CHARBON Z\N recevra à ce buieau, jusqu'à JEUDI 
Vf le 22 de Novembre p/ochain, des eou- 
miseions cachetées, adressées au soussigné, 
et portant la suscription “ Soumission 
pour fermes de Toit et Poutres, en fer, 
pour les Arsenaux de la Halle des Exerci­
ces Militaires, de Montréal, P. Q.” pour la 
construction des
Fermes dj Toit et des Pontree, en|fer,

P 00*

Lee Arsenaux de la Halle des Exercices 
Militaires, Montréal

On pourra voir les plans et les devis au 
Ministère des Travaux Publics à Ottawa, et 
au bureau de A. Raza,architecte,Montréal.

Les soumissions devront être faites sur 
les formules imprimées fournies par ce Mi­
nistère.

Un chèque de banque accepté, fait payable 
à l’ordre de l’honorable Ministre des Tra­
vaux Publics, égal à cinq pour cent du prix 
de la seumission doit accompagner cette 
dernière, laquelle somme sera confisquée, si 
le soumissionnaire refuse d’accepter le con­
trat pour l’ouvrage aux taux et termes men­
tionnés dans sa soumission. Le chèque ainsi 
envoyé sera retourné à chaque soumission­
naire dont la soumission n’aurs été 
acceptée.

Le département ne s’engage pas, néan­
moins, à accepter ni la plue basse ni aucune 
des soumissions.

L’honorable M. Laurier, le chef 
du parti libéral de la province de 
Québec à la Chambre des Commu­
nes du Canada, disait, le 21 mai 
1884, au Club National de Mont­
réal :

“ Celui qui n’a pas le privilège 
d’êire “ libéral à sa naissance ne 
pourra jamais le devenir” ; etjcelui 
qui n’étant pas né libérable devient 
par la suite, manquera aux princi- 
oes libéraux et deviendra un “ traî­
tre’’ et un “ renégat."

Nous serions curieux d'appren­
dre coque pensent de ce lerdiciMM. 
Mercier et Cartwright, qui furent 
fervents disciples des principes con­
servateurs, le premier jusq’au len­
demain de 1866, le second jusqu’à 
1873, et qui ne se sont ralliés qu’a- 
lors aux rangs du parti libéral.

M. Laurier n’est décidément pas 
tendre à leur égard. Ils deviendront 
traîtres et renégats : il s’est chargé 
luimême de le leur dire.

Plumes d’Autruches, noires et de 
différentes couleurs, qualilité su­
périeure, chez LACKAWANNALa nominalion est fixée au !

WOODCOCK.17. RE PREMIER CHOIX

Assortiment superbe de soieries de Est importé, chaque jour, tout frais tiré 
goût à carreaux, chez des mines,

A bord des Chars seulement

Le Reporter, de Wonsocket, R. J., 
publie la note suivante :

“ Le gouvernement canadien ne 
pourrait commettre de plus grande 
erreur que de faire pendre Louis 
Riel.II serai', beaucoup plus puissant 
mort que vivant”

WOODCOCK.lion du lac Témiskaming, les appels 
réitérés parus dans notre journal 
en faveur de l’œuvre qu’elle tra­
vaille à mener à bonne fin, toute 
notre conduite, en un mot, élait de 
nature à nous prémunir contre une 
interprétation malveillante ou rro 
née de nos dires el gestes.

De quoi s’agit il, d’ailleurs, en 
cette circonstance f Nous avons 
mentionné que le curé Labelle est 
l’auteur d’un p:ojet pour coloniser 
la région da lac Temiscaming, el lion au collège que les Jésuites y

ont fondé, après leur expulsion de 
France. Il a témoigné un profond 
intérêt au Canada au cours de cette 
conversation qui a roulé sur bien

Il me reste encore quelques Circu- RflS prix, qualité garantie. 
laires en étoffe cordée et doublés 
en fourrure, prix *25.00, chez J. G. BITTER WORTH &Cie
M. Woodcock,Une lettre particulière de M. 

Tassé annonce qu’il a eu le 18 
octobre nne longue entrevue avec 
le comte de Mon, l’éminent orateur 
catholique. I.e comte arrivait de 
Canturbury, où il était allé con­
duire sou fils qui reçoit son éduca-

80 RUE SPARKS
il», 1*1111 SIM H ItS.

Dlle A. McDonald,
MAGASIN DE MODESCUSSES DU JOUR ET DU SOIR,

M. THOMAS DAWSON, ci-devant de r/vxMPNew-York, annonce au pubhc d’Ottawa ^l)e Première Classe. 
qu’il va ouvrir lundi, 1er novembre, chez 
M. Etienne Bouchard, 38 rae Murray, des 
classes du Jour et du Soir pour l’ensegne- 
ment du français et de l’anglais.

Les parents qui voudraient lui confier 
leurs enfants sont priés de s’adresser de 
suite à l’endroit sus-mentionné.

29 oct. 1885

BEar<*haii<tiftee de Medee
Pour enfants et demoiselles une spécialité.
581 BUE SUSSEX, OTTAWA,

Quatrième porte de la rue York.
2 octobre 1885

nous ne voyons pas du tout com­
ment cette nouvelle peut affecter le 
mérite, les prérogatives ou les in 
térôts de la société déjà en existence

Par ordre,
A. OOBBIL

Ministère des Travaux Publics, 
lOttawa, 14 Oet. 1886.

Secrétaire.la

[• MX Etate-Uale et daaa lapaitNone *11 Irene VnHeetle-dn pablle eer le reeM« wlreeuleuz BEN ATI» K contre le. émorrfaolde. « tinérleon certaine, remède *«a««rl, en ^ ____ . ... .
BUREAU PRIMCIPAL. 101 rue SPARKS , OTTAWAHEMORR HO IDES- HANNUM’S BENATINE. LE S- L REMEDE.

ellington.
“later.

larence.
eau.

IILLARD, 
lier de santé.

..r Enfants
-E.
immense as- 
la main.Les 
lu’elles peu- 
îasnres d’au- 
ilité, dernier

3 doublées et

HY,
ue Sussex.

IVEB!
i

»
urier de
aaques,

s, Etc.
ires sont ac- 
$ qui désire- r
ESPECES.

OURRURE,

eau

mm ii

'AWA.
or, argent et 
té, ou encore 
ive solides ; 
nitures d’at- 
i et d’hiver 
numéros 

on plaque à 
le manière à

dé

L
s.
vec prompti-

LLAIKE,
opriétaires.

EN EU RS
Bqu’à JEUDI, 
i soumissions
signé, pour le 
de la neige 
à Ottawa; 

la neige dés 
ices, prome- 
etc, etc., à

it obtenir des 
» que ‘tontes 
m s’adressant

séparées 
ir reepective- 
ion pour l’en- 
ces Publics,” 
neige, à Ri-

Lre accompa- 
accepté, tait 

able Ministre 
montant égal 
a soumission, 
oumissionnai- 
îr demande de 
•as intégrale- 
pas acceptée, 
sslonnaire.

r ni la

I
être

i!
accepte
missions.

OBEIL,
Secrétaire.
1

fmm
la dite cité, 

ire prochain, 
de la réparti- 
Que tous les 
is par les pré- 11
î. P. LETT, 
1er de la cité.

% .

Ottawa et l ull. Jeudi di, 6 Novembre 18867e année No. 241

)E
ANNONCE»ister, P. Q. 

iseigner les 
ime pour la LE CANADA Première Insertion, per türae-.ao.ie

Tous les fours............
Troie foie par eemaine.
Une foie la semaine-..

e.e>Pour six mois. .... 1.501SSETTE
P.Q. Pour quatre m 1.00

[ILSOIRE
Avis de Naieeanoe, Marias*

Décès.................... . .

Pour lee annoncée à long» terme 
conditions spéciales.

nné, que le 
ié de mettre 
itre 191 des 
e d’Ontario, 
compulsoire. 
, les naéde- 
mmés vacci.

Municipal, 
manches cx- 
ctif de 2 à 4 
remplir les

Edition Hebdomadaire

JOURNAL QUOTIDIENPour l’année. .•1.00

Payable d’avance.

LA SOriÉTÉ DE PUBLICITÉ,“RELIGION ET PATRIE”LOUIS LUSSIER, Rédacteur

5*
!



lô 00Laisse Québec....

Laisse Montréal. 00

Arrive à Ottawa 23

Laisse Ottawa.... 48

▲rr. à Montréal... 18 

Arr. à Québec.... 2'20

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AU

CHEMIN DE FER DV

Pacifique Canadien
CONSISTE EN

Superbes Prairies à Blé el Terres à 
Pâturages au Manitoba et daus les 

Territoires du Nord-Ouest.

Terres à bas prix, à proximité du ch 
min -le fer, particulièrement propres à 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro­
duits laitiers, etc. On peut acheter une 
terre

Avec ou sans conditions de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de culture ou d'etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec comlition.de 
culture, UN ICA II A IN de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion do 
terrain cultivé.

Terme» de Paiement :
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six p 
merits annuels, avec intérêt. Des Dé h 
tures de Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de t rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiement 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets. 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com 
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau
CHARLES DRJNKWATER,

13 mars 1885—la Secrétaire.
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Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE COURTE

ENTRE

Ottawa, Quebec
ET MONTREAL.
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Sirop des infants du Ur üoderrt
Ce sirop est prépa- 
rée avec l'approba­
tion des profeeseuii 
de l’E< oie de Méde­
cine et de Chirm•

likW
1 Montréal, 

Médecb 
rsité

cul té de 
lÜÉfj Lvl™ de l’ümve 
sHytuL d.u Collège V

Le sirop des eif 
fan ta est supérieui 
à toutes les prépa- 

tiens calmante» 
rtes aux mèn 

de famille pour conserver la santé de lemi 
enfants; il peut être donné avec 'a plu 
grande confiance aux enfante dans les cat 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterk. 
Dentition douloureuse, insomnie, Tou» 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demande! le Sirop du Dr Godirbb r 
n’en acheter point d’autre.

Rn vente par tout le Canada et les Etat 
Unie

rail
offe

BIX. JB t la. LI BOI TGILLE,
Seul propriétaire,

R. K. MoGAijR, Chimist»
Mot * ea

"h

JOS- SENEGAL
KNTKEPKENEUB

Di POMPES FUNEBRES
OOIM DIS BUIS

York et Dalhousie.
TT A WA.

Crê|>es, gains, écharpes do
«leuil, plv., onés

Ma dougail, Macdougall & Bettcourl
AVOCATS, PROCUREURS, 

Agents pour les affaires de la Cour Su­
prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, AC.

“Scottish Ont.rio 
rues Sparks et Elgin,

Chambers” loin des 
Ottawa.

Ho». W m. Macdoüoall,
Frank M. Macdougall.

N. A. Bslcoust, L.L. M.
O. R.

N. B.»Mr. Belconrt, membre du Barreau 
d’Ontario et de celui de Québec, s’occupera 
aussi des affaires requérant son attention
dans cette province.

DIAMOND 1)YKS

Partout on reclame à. grands cr 
le Dyamond Dyes, ce ine-veilleii 
remède qui fascine et subjugue I 
monde, éblouissant tous les veux.

AVIS
Toutes perrsonnes désirant trans- 

térer leurs polices d’assurance de 
l’Association de Prévoyance Mu­
tuelle du Canada à l’Association 
du Fonds de Revenu Mutuelle 

la vie, de New-York, le peu 
vent faire en faisant application à 
M. F. D. Z. Naubert, agent, No 28 
rue R deau, où on leur fournira 
tons les renseignements voulus.

Tels transferts s’accomplissent 
sans frais extras.

lux ùiitraeteun H liai es.
A l’établissement du soussigné, vous 

trouverez des chassis, portes, persienn» s, 
luttes, bois à finir puur maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des pri\ très modérés.

WOODLAND
Nu. 38, RUE BES8EREU

(Près du bassin du Canal.)

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec poui Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le chemin de 
1er Intercolonial.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Portland, Boston, 
ei tous les points de la Nouvelle-Angle-

8ECTI0N St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
(Gare Union)—... 7 00 a.m.
Arr. à Prescott..... 0 30 a.m.
Laisse Prescott ... 7 OU a.m.
Arr. à Ottawa

2 00 p m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m 
4 10 p.m.10 05 a.m.

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

La nouvellaligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ûmv 
L’Bx

le 11 août 1884 ;
3u jour (Nulle Ottawa a 12.35 pm 

“ Ait. à Toronto à 9.45 pm 
du soir quille Ottawa à 11.40 pm 

“ An . à Toronto à 8.30 am 
du jour quitte Toronto à 8.25 au 

“ Arr. à < Htawa à 5.25 t 1 
du soir quitte Toronto à 8.00 p • 

“ Arr. à Ottawa à 4.38 a 11
Chars palais élégants sur les trains du 

du jour. Chars dortoirs somptueux sur !»• 
trains du soir.

Connections à Sm tfi’s Palis pom 
Brockville et le chemin de fer du G ran 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer U lie 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est 
a Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ou- si et noid-ouesl.

Pour les bill- ts, le pm du passage, le 
sièges dans le char-salun, la table d 
départ des trams pour le haut de l'Ottaw 
et toutes les autres stations locales et au­
tre» informations concernant ies passagers 
s’adresser au bureau des billets.

SIT 1? KliE SPARKS %»
D. McNICULL 

Agent général des passagers.
J. E. PARKER,

Agei t de Billet.
W. WHYTE

fc-urmiendanV-génér I
J* U. VANHüRNB,

Vic«^Pré*ideiit„

Lti BEPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fa1 ignés, insou- 
cianls. sans espérantes, qui sout­
irez reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pié 
para lion presque miraculeuse cou 
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéi i 

de toutes les maladies de-= 
Pt de toutes les affections d ; 

oie. Essayez la sans délai.

son
reins

PETITE GAZETTE

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assomnn ut de via- 
des fraîches de toutes sortes ;r. 
quartier et à la livre, livrées à dom 
cile, M. Duhamel remetcie s» 
nombreuses pratiques et ie public 
en général de l’encourayement 
qu’on lui a accoi dé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indigos 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez G U Dacier, 
F et HMacCarty Ottawa.

Sirop des En/anls du Dr Goderre— 

Le seul sirop calmant reconnu çar 
ta profession médicale. Prix 25c. 
ia bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCartv, Ottawa

UN demande uh agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques 
geurs de commerce noue vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air a gaz, 51) pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
‘ The Canadian Air G as Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint 
François Xavier, Montres 1, P. Q.’ 

9 ort 1a

voya-

t
LE CANADA, 6 Novembre 1888

IPETITE VERDI E ! Annonce FEfe/u a

LE!Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour l'encouragement libéral 
qu’elles n'out cessé de lui accorder depuis 
qu'il est dans le commerce Aujour-vbu 
il a le plaisir de les informer qu’i. -rient de 
recevoir

Ses marques peuvent être effacées.

Maison LEON & Cie.,
51 Tottenham Court Road, ) LONDRES, 
202 rue High, Stratford, j Angleterre

Voitures! Voitures ! pus un mnm -J’a 
Thé !
né m’aj 
pas dvv 
que ce 
sont <tei 
prédit 
ennemi 
arrivera 
tes, eu 
munson 
répu b 1 ii 
les gilet 
bonnets 
figuré d 
on m’a i 
j’ai parti 
décades 
venue 1: 
cueillie! 
contract 
mais e 
pour el 
douces, 
tes des 
faisait 
coeur s’e 
J’ai fait 
j’ai été 1 
Il me se 
éclore u 
ai écouti 
curiosité 
me relui 
et néanr 
joie à 1 
reposait 
des vœu 
visme di 
laient < 
mais or 
leurs dai 
le suppli 
pas qu’ 
d’échapp 
calme de 
autre qu 
—“ Chai 
ordre po 
ne les 
verserait 
leur vie. 
dur, d’a 
nées : t 
partez, a 
la rue, si 
carrefoni 
riotes h 
ce soir.

Rose-1 
sorte de 
qui couli 

—Il fa 
elle, Jeai 
soir elles 

La jeu 
sa la por 
occupée 

Celïe-c 
ter T de 
sur son é 
Mlle de 
manquai 
co isoler 
compren; 
plus fail 
dans le 
trouvait 
de la rés; 
lieu de 
l’avenir 
l’âme de 
une soif i 

Loin d 
son ami 
l’absence 
prisonne: 
tage son 
Civray. 
les sonflr 
rées, pon 
lions qu’ 
tendresse 
doublait 
et toutes 
le savait 
son cousi 
cousin m 
accusait , 
trahi, vei 
la chéries 
vajt épro 
mépris, e 
l’aimait 
mourir p 
ver -r ave 
de C3 qui 
le consoli 
ne com 
âme. C 
pareute ] 
jamais r 
Civray, 
point épi 
sion à 
Raimbau

10,000 pièces o: Tapisserie Chinoise Voitures couverte ou di couvertes, 
Phaéloiis. Roekaways, Express,

Nouvellement importée, avec aussi ur. loi ChariOlS à plu il, etc., etc.,
fleurl8 P°“r chassis- Papier vert orne, a/es sonet prom litu.le.

±21221 a»Xuirton -'r"'"" arttlu,e° a-'-"lesune foule d’autres articles religieux, pom L,l|,5Vaux- etc., «le. Le- muleriaux que 
école, trop longs à énumérer ici. I ’’"‘P1- ' 0llr conféclioi. -I • mes voi-

Venant également d’être reçu un assorti l'*'s on' ,,,! pi‘*’iiiere qualité et mon 
ment complet de CHAPEAUX du P RI N ouvrage est garanti tant sous le rapport 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix. dit Ira va-! «in la main d’œuvre que -ous

Verreries, Bijouteries, etc., de prem ei I celai de la solidité el du U i. 
choix j Vaisselle anglaise, à très boi Je sollicite le patronage du public en 
marche. : ra!

Un continue comme ci-devant à 
teindre et repasser toutes sortes 
res, à des prix modérés.

EDOUARD THrREAU,
290 Rue DA L HOU NIE.

21 Nov. -84

tirs de S. *. lu Reine,
Ont inventé et patenté cette préparation,

L’OBI JTjfiRATBU rt ! rmiKIflTS suit CERTIFICATS
qui efface les ma: 
pour toujours. So 
et inoffensive, ne ca 
Inconvénient, et ne 
actère nuisible. P ri

rques de la petite vérole 
>n application est simple 
cause aucune doute La Valeria continue d’opérec des 

cures émulantes. C’est incontesta­
blement F- m illeur remède connu 
pour emp'-cher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants :

tie r.en d’un ca$2*50.

Cheveux Stiverflnx.
Le remède épilaloire de l.EON et Cie. 
enlève en quelques minutes les chev-ux 
superflus sans la moindre douleur ; les che­
veux ne repoussent jamais. Ue remède est 
très-simple Instructions comnlètes. Re­
mède envoyé par mslle. Prix : $1.00.

dé7o' ALFRED MATHTEfT,
Montréal, 29 janvier 1881.No. 380 rue Clarence, Olttw»*

24 juillet 1885. Monsieur C. D. Ginux, pharmacien, 601 
Notre-Dame (ouest) Montréal.(ilKO. W. SHAW, agent général la

219 rn
21 sept.

e Tremont,
1885—la.

Boston, Mass.
Monsieur,

Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en a rêler la chute, car j’avais esseyé les 
unes apres les autres tout» s les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat, 
.l’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
un aussi peu le temps.

S ir \oiie recommandation ’essayai la 
Valhria ; la première boite a arrêté 
plètemem Ja chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
apres en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu'auparavant. C’est 
u i plaisir pour moi de jiouvoir vous don; 
utr cette faible marque de reconnaissance, 
et j -conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valeria.

mmAux Inventeurs 
J. Coursolle & Cie. tosiMte AVI-'.

1 --------:o:--------
Noiih venoiiH tie recevo r le 

•»m* bel HWAortiiuent 
toiles peintes et iioree^ 
pour leneire* qui ait 

(a nais ete importe en Canada

T\ES SOUMISSIONS seront reçues ri 
JLf Département di. Revenu de l’Intérieur 
jusqu’à lundi, 16 Novembre prochain, de la 
par-; de quiconque désirerai louer le privi 
lège du p i s sage de la rivière Ottawa en tie 
Buckingham, dans le comté d’Ottawa, dans 
la province de Qué.bec et Cumberland, 
dans le comté de Bussell, provinc d’On­
tario, le tout conformément aux termes et 
conditions contenues dans les lègle-oents, 
dont une copie peut être obtenue au Dépar­
tement du Revenu de Mntérieur, à Ottawa, 
ou des Maîtres de poste à Buckingham et 
Cumberland.

Chaque soumission doit stipuler la sonv-ie 
de loyer annuel que le soumissionnaire en­
tend payer paur le privilège en question, 
laquelle somme sera payable d’avance, le 
bai. devant être po-ir cinq ans à compte) 
du 1er Mai 1886

Chaque soumission doit être accompagnée 
d’un chèque marqué Boa " et tiré sur une 
banque possédant une < iiarte et taisant 
affaires à Ottawa, lequel chèque devra équi­
valoir à la moitié de la somme du loyer 
i nnuel. Ce chèque sera porté en déduc 
tion du loyer de la première année si la 
soumission est acceptée, et tous les autres 
chèques seront remis à leurs signataires, 
excepté dans les cas de retrait qui amène- 

t confiscation du dépôt.
Toutes communication) doivent être 

adressées au soussigné et endossée» sur 
1 enveloppe *• soumission pour le passage 
d’eau de Buckingham et Cumberland.”

WM. HIMSWORTH,
Secrétaire.

Solliciteurs de Brevets rfInventa* 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce el de Bois 
Agence» et IJomi8yoiidaiit9 eu x Ktf». 

Unis, en Angleterre cl en Fr».......

JACOB EKKATTJ. COÜB.SOLLE & Cie.,
Chamhrr Victoria, 

Vls-à-v’ e bureau des Brevets, 
OTTAWA, (i- MAGASIN PALAIS OE MEUBLES Aubert Larose, 

No 624, rue Notre-Dame ouest, 
Montréal.

8 P.—Boite If. 
24 Re-- 38 RUE RIDE Ii:

N. B.—Voyez le? échautii:o:iü de 
ces toiles dans ma vitrine.SPRUCINE Saint-Thomas d’Alfr d,

Comté de Prescott.
Je, soussigné, certifie que la pommade 

*alena a fait pousser des cheveux sur ma 
œt-3 chauve à «’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholktte,
Cultivateur.

Une des meilleures prepa 
rations offertes jusqu 
au public, pour le eoulape 
ment immédiat et la gi.{* 
rison de la Toux, du Rhum 
de la Bronchite, de l’fcr 
rouement, de la Croupi e 
de toutes les maladies de ie 
Gorge et des P âmons.

A vendre pai :ut à 25 e« 
50c la bouteille.
B. L.McG ALK, Chimist e, 

Monti' al

Après l’inventaire fait de notre 
stock nous avons décidé d'offrir 
nos marchandises à des réduv- 
t ous de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olette et Nelson,

Pharmacien?,
Montréal.

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

t
Hotel du Canada éuriez-vons la bonté de m’envoyer 6 ou 

12 boîtes de la Valéria ? JVn ai fait usage 
d une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux font repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’txpérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

HiKRIS, (JAMIL k Co.Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as­
socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 ru» 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre­
mière Classe. M. Renaud étant ontinuel 
leinent en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jouis chez lui i s’engager au prix le p us

Département du
de l'Intérieur, 

Ottawa, 26 octobre 1885.

Revenu

iRUE O’dOXVOC.
4 décembre 1884 1» •

Pjulies ds Noix Longues Comoo m Votre tout dévoué,
G. A. Girouahd,

ex-député de Kent.
ti. J. Labelle, De ncUALI

Recouvertes t

#2225*Huissier de la Cour Suprême, B. ( 
HUM BR1T iNMA, 

HULL.:
Ottawa. 20 nov. 1881

Ottawa, 15 mars 188* 
Je certifie que depuis deux ans mes che­

veux tombaient beaucoup et 
j’eusse fait usage de la pomma 
RIA, trois fois, n.es cheveux ont ctssé de- 
tomber.

Pour la guér t 
son certaine cc 
toutes les afie< - 
lions bilieuse;, 
torpeur du toi», 
maux de tôt*, 
in di 

. étour ^etde 
le -îanvais fonctionu •

■~r -A. RENAUD, proprlelHlre,
No 56, 58 et 60 Rue Mu - a après que 

«e VALE-16 d«c
W

* MîCllXFUMEZ

IÆ8 CIGARES

es tion.-&L. A. Oliiver L.-Bélanger,î.u Photographe,
AVOCAT. malaises causés par 

meut de l’estoma-.
ulea sont o. te- n irecommandèei 

; un doi ,lus sûrs et des plus 
emcaces remèdes .tonfre les maladies plu» 
haut mentionnées. Riles ne contlennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un "-lissant purgatu 
pouvant être administre dans n’impor « 
quel cas, elles ne contiennent aucune ut 
ces substances délétères qui pourraient u 
rendre préjudiciables à la santé des enfan't 
ou des personnes âgées. Les Pilulis db 
Noix Longues Composèss, di MoGalb, sont 
préparées avec soin, avec un extrait coq • 
centré, tiré de la noix longue et combln 
avec d’autres principes végétaux, de m 
niôre à les placer au premier rang par. 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à » 
sent offertes au public.

B. K Mo

8t-Tliomas d’Alfred, 19 janvier 1883Bureau.—Encoignure des rues Rideau • t 
Sussex, Block d'Egleson, Ottawa, Ont.

- ARGENT A PRETER -m
Ottawa, 3 janvier 1883.

OesePê,tant Je certifie que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valeria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

F. X. Bougie.

CABLE 9
J. L. 1 L. L. B. ETAVOCAT 
124 Rue PRINCIPALE, Hull

4.5 Rue MVRRAÏ, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884 a pme

manufacturés PAR

S. DAVIS & FILS 
mu.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce* 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et l’éludes plus ou- 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chai ve ; en quelques semaines, jo» 
xtrdis tous mes cheveux lu sommet da 
a tête. Je fis alors part (le mon malheur 

à mon cousin, qui m’expédia deux boite» 
d’une pommade inventée par lui et appe-

En lisant la prescription, je le dis,, je) 
m’amusai un peu, car je l’avoue-, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou­
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La Va­
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou (piaàre semaines, d voir 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surfaej chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, el cinq mois après, j’avais 
tout, au moins en grande parti 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause- 
quejo recommande à tous ceux qui comme- 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs- 
cheveux, la plus utile et là meilleure dei 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Champagne..

GALE, Chimiste 
Mont: •

PhotographiesCHEMIN DF FER INTERCOLONIAL lée

La route directe pour se rendre de 
l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, (le 
l’Ue du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais 'dissent Montréal les 
lund . m-rcreJi et vendre Ji pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi el samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de l’Inlercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga­
tion du Richelieu,en destination de Mont- 

et à Levis avec le chemin de 1er du

GRAND d REDUCTION

Ui\ M Si ILMFJT comme
Photographies grant eur

C ABIISTET IBureau d’gi-rt d’imaienlili'
MAPDONALb

NO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884

$2.00 par Doz.
CHEZ

Dorion <&
Delorme

1(0 Hue Suarks et 568 Hue Sussex,
féal, t 

-Nord.
D’élégants chars palais gréés de bullets 

et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de piemière 
cla.se à 'les di>tances raisonnables.

Importateurs et Exportateurs 
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 

taux -I» transi ort sont aussi 
» e*Mis -b* 'ont»* nuire ligne.

Montréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu corn* 

plètemem la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé d * tous les remèdes possibles mai» 
sa is succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch z MM. Lavio- 
lette1 et Ne son, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolette lui-même qui 
me l’a verni ue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ six mois—com­
plètement chauve. Je me suis servi d’une

ICoin de la rue Rideau.
OTTAWA.s

18 ():t. t4 le.
A. K. 91 AC DONT AI.

Encanleur de ta '*cme,
RESIDENCE.- .... 253 .'CHOÏ.

h:ie !jit(

Lu train; ti'uvl uai ^Apedie par des cou
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de 1’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignemeu s désirables sur la route, 
les taux de passag»*r ou de Iret eu s’adres-

üü
mm SO [T MI? SIONS.iW seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 

ma chevelure d'autrefois, un peu plus 
claire cependant, les ch veux étant plu» 
Uns. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.

Je suis gardien de la barrière de la Côte 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d'attester à tous ceux qui voudront se ren­
seigner. Je donne ce certificat de mou 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découverte.

FA ES SOUMISSIONS adressées au sous- 
IJ signé, à uttawa, el endossées “ sou­

mission pour le phare de 'a Pointe McTa­
vish,” s ront venues jusqu'au 6 Novembre 
prochain, pour lu construction d’un phare 
sur pile à la Pointe McTavish, rivière 
Ottawa, comté d’Argenteuil, P. Q 

Les devis et significations peuvent être 
consultés et des blancs de soumission ob- 

Déparlement, à Ottawa, et aux 
bureaux de poste de l’Orignal el de la 
Chute.

EXAMENS D’ADMISSION NU 
SERVICE CIVIL

/""IES EXAMENS- commenceront au 
V-Jdroita ordinaires mardi le 10e. jo 
novembre prochain, à 9 heures a. m. Des 
demandes de formules seront leçues par le 
soussigné jusqu’au 20e jour d’octobre, et 
elles devront être renvoyées dû t ent rem­
plies, pas plus tard que !e 31. Après cette 
d-«te il sera inutile de faire telle* demandes, 
vn que les listes auront été faites et expé­
diées aux différents endroits d’ex»mens.

P. LbSUERU,
• • m. et Sec C,

K. KING, Ageru de billets, 
No. 15, rue Elgin, Ottawa !

ROBERT B. MOOÜIB,
Agent pour les «usagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

tenus à ce

Piirrk Dam*.O. POTTINGKR,
Surintendant général.

WM. SMITH, 
Député ministre de la Ma 

Département d»* 1 Marine,
Ottawa, 22 Ooiobre 1885

Knveme chez tous les pharmacien».
En gros par M. HARVEY, boite II» 

P. O., Montréal.

Bureau du chemin de fer. 
Moncton, N. B 1885
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CHEMIN DE FER

“CA ADA IW
LA

VOIE la plus COURTE
ENTRE

OTTAWA fcT MONTREAL
Et tous les points à l'est.

i CONVOIS a TASSAOKBS i 

* Tous Tes .Joui s

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventnre, de Mont- 
réal. avec le chemin de fer Grand Tronic Ver­
mont Central, et lee trama du ohemm de fer 
Delaware et Hudson, dont lee lignes a étendent 
jusqu’aux Provinces maritime* , et aux vi'lea de 
Nouvelle Angleterre. Troy. hany et New- 
York.

A partir du 29 Juin 1885, lee traîne oir-
Arr. » »o.«r«.l.

8.00 ».m. 11-80 a.m.
4.50 p.m. 8.80 p.m.

Pr’t de Montreal. Arr. A Ottawa.
8*45 a.m. 12.80 p.m.
4.80 p.m. 8.00 P-m.

Tone lee convoie à passagère ee rendent direo- 
tement à Montréal, sans obuigement de ehars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres traine du Grand Trône.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 do 
matin se raccorde avec Vexpress de noil 
venant de Boston et New-York viâ Soring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m , 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 dutinP.

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
BT RAILS NEUFS EN ACIER

c£s= ciffi se&Krti;
bagage eev transféré sans frais extra et sans que
I#£elG*ige*eet ch^ué °pour'n’importe quel en 
droit.

Les

Le départ et l’arrivée des trains soni 
réglés d’après Vheure ^du 75ème^méri(Hen.

Gérant
A. G. PEDBN, 

Agent gén. des 
Ottawa. 22 aoflt

passagers
1884.

MAG AM ft DK G 08.
CHAMPAGNE ! VINS RËCHFRGHÉo 

CIGARES 1
Un assortiment complet de liqueurs 

choisies et cigares, vient d’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex^ l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d'ay, 1. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

NO. 450. RUE SUSSEX
W. O. McKAlf,

Prop rlétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884 tan

Hotel du Castor
451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôtel. 
Prix mtdérés. Un téléphone est attaché 
à l’établissement.
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884. lan
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lO. QUILLET & CI
COGNAC I

I La Maison accepte des Agents Mieux I

CONTRAT DES MALLES
Des soumissions t achetées a 1 cessées au 

Maître-Général des Postts seront reçues à 
Ottawa jusqu’à midi, VENDREDI, Il 
DÉC KMBltK 1885, pour le service des 
malles de Sa Majesté, conformément à un 
contrat pour quatre ans, trois fois par 
semaine aller et retour entre la Chute aux 
Iroquois et St Jovite, à commencer le 
Janvier prochain.

Le transport devra se faire dans une 
voiture convenable.

Les malles devront quitter la Chute a 
Iroquois chaque Mardi, Jeudi et Samedi 

.m., et arriver à St Jovite à 11 a.m., 
temps pour faire l'échange avec le courren 
qui passe à 8te Agathe.

* Elles quitteront St Jovite à 12:30 p.m. ou 
rès l’arrivée de la malle de S te Agathe, 
devront arriver à la Chute aux Iroquois 

cinq heures au plus après leur départ.
Des avis imprimés contenant de plus 

amples informations quant aux conditions 
du contrat peuvent être consultés et des 
blancs do formules de soumissions peuvent 
être obtenus aux but eaux de poste de la 
Chute aux Iroquois, La Conception et de 
St Jovite.

T.r

6 a

ap
et

T. P. FRENCH,
Inspecteur des postes.

Bureau de l’Inspecteur! 
des Postes, Ottawa. | 

Ottawa, 23 oi t. 1885 J

L'OBtiAMSlIKdd L’HOMME
Est l’œuvre .a plus complexe du créateur 
et quand ce mocani- me si compliqué, et si 
artistement fait, est dérangé par lu mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
aux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s'élève la question 
“ Quel médecin employer T”

Le Dr Use a h Johannessen, de l’Univer­
sité de Berlin, Allemagne, a fait une élude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
genileurinalre.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermathroée, Go- 
noirhée, la Sphilie, la Stricture et l’Impor­
tance, etc,, etc.

PARGEQUK vous avez été trompé et 
abusé par l»*s CHARLATANS qui préten­
daient guérir cotte classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Johannks&en, avant que cette maladie 
devienne chrooiuue et incurable.

•&. GRATIS
On enverra par la malle un traité pré­

cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cacheta à toute personne souf­
frant de cette maladie, pourvu qu’elle 
s'adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

HENRY VOGELKR,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spéoiales du doc­
teur Johannessen d'après l'avis d'un mé­
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidentielle et 
toute réponse est envoyée frais de poste 
oayô.

84 1 an

E. G. LAVERDUBE
MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERRONNERIE
Vous trouverez chez moi tout ce 

qu’il faut dans cette ligné
Ou ills, Clous, Câble, Chaîne,

SI to.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastlr
Eté.

Comme par le passé un assorti 
ment complet de

QUINCAILLERIE. 
69 & 71 Rue WILLI Alt

James B. Bowes
TEOTBAH.O

Chambre 28,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

BUE SPARKS.
Ottawa, 18 avril 1885

Ut™, STOMACHIQUES, P0BMT1FS1 DÉPURATIFS
118 gudrissen' et préviennent les maladies qui se i attachent à

« ! ' ae Sance » Convention* rill fuie,du PttMmoneldw tWrea*,,u
JnHonr I! ™KS IMITÉS HT CONTMUNUTS

T e tii|<r l’étiqntir ci-jointe n 4 couleur,, me la ut VÉRITABLES
IjXÏRAUCK/f P SOI. llUu ti-.Mgrtlnt)—Hfr. --"r |r—r Uni I1U11 lui *,,nli>i
*-«rri** U-Aàee.-VEI «ORIKIiC"; >1..ntrtal,LATIOimt 1 ItUU.

1T PMDCirAUl l'HAKMACIU OU CANADA

X

J. B. AHIaüa
VKlNTRE,

DÉCORATEUR,

TAPISSIER 
et VITRIER,

Marchand de

PEINTURE
ET DE VITRES,

526 RUE SUSSEX
OTTAWA

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d'af­
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
files.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes 

17 mars 1883 la

Pour les meilleures ferronneries à bon mai 
ché, ailes chez,

McDougall <e cuznrn
Le us ancien magasin de ce genre è 

Otta g , établi en 1850, à l’enseigne de la
GROSSE T ARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,
CHAUDIERES. OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL & CUZNER

31 octobre 1883. la

TAPIS, TAPIS etc.

MAISON DE TAPIS
D’OTTAWA.
grand assortiment, les mei> 

’ vaVmre, et l°s plus bas prix en

Tjfria, Prelarts, Rideaux,
Corniches, Pôles, Garniture» 

et Meubles de tente sorte.
AU

MAISON DE TAPIS D'OTTAWA
148 Une M'AKKN.

SHOOLBRED et Oie
Ottaw», 17 Déc. 1883.

Poudres de Condition d'Alexandei
•IOC1.K8 PWtfK le KO<jNUN>

RT AUTRES

UKDECnKS CKLKKRBS
POUR LRS

Chevau xk
Agent a Ottawa :—(’. STRATTON* 

Coins des ruts Dalhousie tl Saint-Patrick 
4 VIS.—Les médecines ci-dessus, cèle 
A. bres dans tout le Canada pourl 

efficacité, ne se trouvent que chez M. G. 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrôla-,ons.

T. ALEXANDER..
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé 

n table chef v LAPORTE, rue Rideau ; 
GOODALL A FILS, rue Wellington ; 
et DAGLISH A FRERE, rue Qneen, ouest

VAL'N & ADAM,
.4tocal» et Notaire» Publie*.

ARGENT A F RE 1ER.
BUREAU : 25 rue Sparks,

l’Hotel Russell.
-à-vis

A. A. ADAM.
M. Adam, membre du burreau de Qué­

bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province.

28 février 1885

J. \. VALIN,

Dr ALFRED BAVARD
BUREAU J

NO. 376, RUE CUM8ERLXND.
Ancienne i ésidence du Dr Prévost 
Ottawa, 5 mai

Novembre 1886

VINTiEXTRAIT deFOIE de M DRUE
f m. m.îÜmai I I 1 I

I “ I ^^P..PTIMMÜIMaw ni
Le VIN à l'Extrait de Foie de Morue, préparé par M. CHEVRIER, Pharmacien do 1- classe, à Pari* 

poaaSdv à la fois les principes actifs de lHuils le Pelade Morve et les propriétés thérapeutiques des préparations 
--Il est précieux pour les personnes dont l'estomac no peut pas supporter les substances Brasses. — Son effet comme ecluîde
1'Soils Se Pole le Morve, est souverain contre la Scrofule, le Rachitisme, I Anémie, la Chlorose la Bronchite 

►*> x x et toutes les Maladies de poitrine.

CHEVRIER

VIN a lEXTRAIT de FOIE de MORUE CREOSOTE
V hôpôt gAnéral 

[tt. Faubourg Montmartre, 21 CHEVRIER «u» uetii lu k«UM niwk 
M IregiMl*

s u Créosote de Hêtre arrête le travail destructeur le U Phthieir pulmonaire, car silo diminue l'expectoration' 
reveuio 1 appétit, fait tomber la fièvre, supprime les sueurs, fies effets, combinés avec ceux de l'Bullf de Polo do Mena, 
font du Vin à l'Extrait de Foie de Morue ertosoté de CHEVRIER, le remède par excellence contrôla

PHTHI8IX déclarée ou menaçante. * TiT~flMn

1 CE CANADA,
|

“ J’hI eoulleri ”
IR tomes les roahu •- imaginables 

pendant !• s trois <1 rniere n ui* t*9. Notre 
Pbarm.i mu T. J. An .e. n m u ru era- 

manilé les • Amers «le Monition."
,1’d.i ai consommé «leux b ut aies 
.le uis eoumiôtemeni gu *ri et 

min *e rmcè-e neat I- s Am^rs il
.1 l). Walker. B ickuer,

point "été offensée, n’eut jamais 
couvé l’idée it’une vengeance.
Cécile avait été le mauvais ange 
de sa vie. L’orpheline se répé­
tait qu’Henr pensait ces choses, 
tandis qu’elle restait immobile, 
perdue dans des pensées doulou­
reuses, le front appuyé sur 
l’épaule de Mme de Civray, ,e 
écoutant au tond de son âme coinci­
des paroles amerce,évoquant des <ta.m roc-«.n .100.000 pour vos
fantômes, et regardant l’avenir A?e,f "e 
avec plus de tristesse encore que 
le pa?sé.

En voyant entrer Rose-Thé,
Cécile leva le iront et sourit.

—Entrez, lui dit-elle, j'ai du 
plaisir de vous voir. A une 
époque où tout semble vénal, 
crud et mauvais, cela fait du 
bien de regarder un visage de 
bonne fille, si dévouée qu’elle 

garde et nous aime.... allez,
Rose, ma tante et moi nous fous 
chérissons sincèrement.

—Je fais si peu de chose ! 
balbutia la jeune fille.

—Si peu de chose ! Vous 
bien ce que vous risqu 

nous gardant. Nous n’avons 
point de carte de civisme, et 

avez demandé 
vous

FBfflbbSrJ'J

LES VICTIMES
je recoin-
II du Monmm Si ait éuni ; i ui »n I i

—J’avais bien lu ! dit Rose- 
Thé ! Et d’ailleurs cette lettre 
né m’apprend rien. N’avais-je 
pas deviné dès le premier jour 
que ces prétendues 
sont des ci-devant Qui m’eut 
prédit que j’accueillerais des 
ennemies de la Liberté, que jVn 
arriverais à aimer des aristocra­
tes, eut été taxé par moi de 
mensonge. Car enfin, je suis 
républicaine moi ! Je blanchis 
les gilets de Robespierre, et les 
bonnets d’Eléonore Duplay. J’ai 
figuré dans les fêtes de la Patrie, 
on m'a offert de passer déesse, et 
j’ai partagé tous les honneurs des 
décades....Et cependant j’en suis 
venue là. D’abord je les ai ac­
cueillies pour payer la dette 
contractée à l’égard de Jeanne, 
mais ensuite je les ai «imées 
pour elles-mêmes, si belles, si 
douces, si patientes, si différen­
tes des portraits que l’on me 
faisait des aristocrates. Mon 
cœur s’est pris tout doucement. 
J’ai fait plus que les aimer, 
j’ai été heureuse de les croire. 
Il me semble qu’elles ont fait 
éclore une âme e t 1 oi. Je les 
ai écoutées parler de Dieu avec 
curioi ité, puis avec plaisir. Je 
me refusais encore à les croire, 
et néanmoins j’éprouvais de la 
joie à les entendre. Cela me 
reposait des propos des patriotes, 
des vœux de la nation, du ci­
visme des clubs. Elle ne par­
laient guère que de mourir, 
mais on était tenté d’envier 
leurs dangers, leurs larmes, et 
le supplice auquel il ne semblait 
pas qu’il leur fut possible 
d’échapper, quand on voyait le 
calme de leur visage. Si toute 
autre que Jeanne m’avait dit : 
—“ Chasse-les ! j’aurais pris cet 
ordre pour un piège, mais Jean­
ne les aime, et je sais qu’elle 
verserait son sang pour racheter 
leur vie. C’est dur, oui, c’est 
dur, d’aller dire à ces infortu­
nées : Vous n’avez plus de toit, 
partez, allez devant voue, dans 
la rue, sur les places, dans les 
carrefours où des bandes de pa­
rlotes iv. _s vo is ramasseront 
ce soir.

Rose-Thé essuya avec une 
sorte de violence doux larmes 
qui coulaient sur ses joues.

—Il faut agir, cependant, dit- 
elle, Jeanne me prévient que ce 
soir elles seront arrêtées.

La jeune fille se leva et pous­
sa la porte de la petite chambre 
occupée par Mme de Civray.

Celle-ci assise dans un fau­
ter "1 de paille gardait appuyée 
sur son épaule la tête pâlie de 
Mlle de Saint-Bieul. Les mots 
manquaient à ses lèvres pour 
co isoler la jeune fille ; elle 
comprenait qu’olle ne pouvait 
plus faire refleurir l’espérance 
dans le cœur de Cécile, et ne 
trouvait que les encouragements 
de la résignation chrétienne, au 
lieu de mots exprimant pour 
l’avenir une confiance, dont 
l’âme de la jeune fille éprouvait 
une soif ardente.

Loin d’affaiblir dans son cœur 
son cousin,

ou- 11 lires»? .-.e- quelques lignesKRTIFICATS

ouvrièresd’opérer des 
il incontesta- 
tnède connu 
des cheveux

• Hou Mo . .1" -1 sonlfarl 
lie rhum tism •n!l imm -Mm*
I* 11-iatit près -ir
sept apnées Uucu:ir méil c ne n’a 

sein hé m - l'air du 
B'-’n ! ! !
.lu tju'ii : m une:il où je m is deux hou- 

Amers de Hcnbloti» et à ma 
if ran le surprise je suis uusia bien aujom- 
l'hui que je no l’ai jamais été. .l'espère 

Quo vous aurez beaucoup de succès 
avec ce | uissant et 
I fficace remède :
Quiconque ! *

voir plus de détails su’ ma guérison peut 
es obtenir en s’adressant moi, E M.

Williams, 103 16th Street, Washington, 
D. C

r les cerlifi- lei'lt s «le v s

janvier 1884.

barmacien, 601
uest) Montréal. • serait désireux d’u-

noud
abondamment 
mbldit pouvoir 
vais esseyé les 
s les prépara- 
e bon résultat, 
peut le devenir

Je considère que votre ►mede est le 
meilleur qui existe pour l’ind g<*bl on, 'es 
maladies de rognoi.s,

Et la débilité des nvrl, J’arrive
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de
Bien !
Que t ute autre choee ;
Il y a un mois j’étais • xtrômement
Maigre ! ! !
11 pre-qu’incapablo do marcher Main 

tenant je
Gagne des forces, et
De l’erabompointe.
Il se passe à peine un jour sans que 'je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma sant - et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon I J. Wicklitle Jackson, 

Wilmington, Del.
jâF*L 's bouteilles qui ne po'tert pas 

éti luette » anche marjuée d’une 
touffe \erle de Houblon sont de la contre­
façon. Rejetez lo is les remèdes sans va 
leur, empoisonnés, qui s’offrent sous le 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblons ”

sa-
ez enion ’essayai la 

3 a arrêté com- 
seconde, mes 

i repousser et 
tes, j’avais une 
;»aravant. C’est 
voir vous donj 
econnaissance, 
jui auraient le 
îheveux de se

VOZ

vous ne nous 
que ce qu’il nous a plu de 
dire. Au moment où nous vi­
vons, c’est exposer sa vie que 
d’accueillir des étrangers.

—Mademoiselle...
—Vous voyez que vous sa-RT LarOSK, 

■Dame ouest, 
lontréal. vez....

—Je sais que vous et votre 
tante vous m’inspirez un res­
pect profond, que j’ai cessé de 
trembler pour moi à force de 
trembler pour vous.

—Bonne Rose ! sans vous 
l’une des prisons de Paris se 
serait ouverte pour nous.

—Ne me dites pas cela !
—C’est la vérité ; que serions- 

devenues ? Quel hôtes 
eut accueillies ? On eut

(l'Alfr d, 
de Prescott, 
e la pommade 
heveux sur ma 
rante-trois ans.

L.ETTB,
Cultivateur.

JOUISSEZ
janvier 1884

De la Santé et du Bonheurt
COMMENT ? comme d’autres

out fait,

nous
nous
flairé en nous des ci-devant, et 

aurions été perdues. Vous 
ne nous avez rien dit, mais vous 
compreniez que vous jouiez 
votre tête en nous sauvant.

—J’avais moi-même contracté 
une dette de reconnaissance.

—Vous ne nous avez jamais 
dit envers qui ?

—A quoi bon ! la personne 
moi ne

n’envoyer 6 on 
n ai fait usage 

6té tel que mes 
)s épais. Plu- 
que cette pom- 
«lie chevelure, 
nce. Je vous 
ilicat en faveur

na ts Souffres - voue de maladie» de» 
rognon» T

“Le “Kidney Wort” m’a ramené, pour 
ainsi dire, des rorlvs du tombeau, lorsque 
j’avais été condamné par treize médecins 
éminenlsdu Détroit.”

M. W. Deveruux, Mechanic, Ionia, Mich.
Vo» nerf» sont-lie affaibli» T

“Le “Kidney Wort” m’a guéri la fai­
blesse des nerfs, etc., lorsque l’on désespérait 
de mes jours.” Mde M. M. B- Goodwin, Ed. 
Chrmtian Monitor, Cleveland, 0.

LH O,
u té de Kent.

15 mars 1884 
x ans mes che-

Souflfces-vou» de la 
Bright T

“Le “ Kidney Wort” m’a guéri lorsque 
mon urine avait la consistance de la craie, 
puis ressemblait à du sang.

Frank Wilson, Peabody, Mass.

maladie de
qui vous envoya vers 
voulait pas être connue.

—Dieu la bénira, dit Cécile 
avec ardeur.

—Je l’espère, mademoiselle... 
tille a beaucoup souffert, elle 
souffre encore beaucoup,

—Les larmes qu’elle essuie 
devraient lui être comptées.

—Elle en versera encore.
—Sur elle ?
—Sur les autres, surtout.
—Ne pouvons-nous rien pour 

elle?
—La croire, lui obéir.
—La croire... Que veux-tu 

dire ?
—Supposez que l’asile qu elle 

vous aurait choisi ait cessé d’être 
sûr.

et après qu» 
mai e VALB-

ix ont et ssé de
Souffrant de la diabfrfe ?

“ Le “Kidney Wort” est le remède le plue 
efficace que j’aie prescrit. Il procure un 
soulagement presque immédiat."

Dr Phillip C. Ballou, Monoton, Vt.
■graphe.

Souffres-von» de maladie* du
•' Le " Kidney Wort” m’a guéri d’une ma­

ladie chronique du foie lorsque je demandais 
à mourir.” Henry Ward, ex-colonel

69 Guides Nationale, N.Y-
ou» de do 

le do» T
‘ «.o “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a 

guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais mo lever, mais que je me roulais 
hors de mon lit."

C. M. Tallmago, Milwaukee, Wis.

foie?janvier 1883

a m’a été très 
3 mes cheveux, 
nie chauve des 
:iairs. Je dois 
nployé qu'une 
gé de soixante-

X. Bougie.

Souffres-v uleurs dan»♦

i Souffrez-von» de maladie» dec

“ Le "Kidney Wort” m'a guéri de mala­
dies du foie et dos rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins, ^e remède vaut 
$10 la boite.

Sami II

13 déc. 1882.
■ la présente ce*

c-vingt-un, par 
nudes plus ou 
)etit à petit de- 
s semaines, jtr 
lu sommet d® 

n mon malheur 
ia deux boites- 
>ar lui et appe­

rt, je le dis,, ie 
l’avoue, je ta 

icore plus dou- 
ir de ravoir ma 
=sai de La Va- 
surprise, après 
I voir comme 

couvrir toute 
e. Je redoublai 
ice et de ponc- 
, j’avais, sinon, 
rtie ma uheve

odges, Williamstown.West Va.
Souffrez-vou» de 1» eonstlpatlon T
“ Lo *‘ Kidney Wort” facilite les évacua- 

t ions et m’a gu éri u pi ès quo j’«fus fait l’essai 
d'autres remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, St-Albans, Vt.

—Quoi ! s’écria Mme de Ci- 
renverrais devray, tu nous 

cette maison ?
—Moi ! Dieu m’en garde, ma­

dame ; vous avez fait de moi 
une créature nouvelle. Depuis 
que je vous connais et que je 
vous aime, il se passe dans le 
fond de mon cœur des chosesjque 
je ne puis définir. Je commence 
à me repentir de fautes dont 
j’ignorais la gravité : à haïr ce 
que l’on m’avait dit être bon ; à 
souhaiter la fin de ce que j’appe­
lais par ignorance l’ère de la 
liberté, quand c’est le règne de 
l’injustice et de la guillotine. 
J’en suis venue à me mépriser 
et à vous vénérer à genoux. 
Voyez,madame, j’ai le frisson de 
la douleur et de la fièvre.... Re­
gardez mademoiselle, je pleure... 
Ne doutez pas de moi, je vous 
en conjure. En vous suppliant 
de me quitter, je vous sauve la 
vie.

—Ainsi notre retraite est dé­
couverte.

—Vous devez être arrêtées 
cette nuit.

—Où nous cacher, où fuir ? 
demanda Mme de Civray. S’il 
ne «’agissait que de moi, je me 
résignerais mais je ne suis pas 
seule au monde. Je dois vivre 
pour mon fils, vivre pour Cécile 
qui deviendra ma fille, et dont 
la piété filiale sera récompensée. 
Rose ! Rose ! sauvez-noue com­
me vous nous 
déjà.

Nonffres-vous de la malaria T
“ Lo “Kidney Wort” cat supérieur à tous 

les autres remèdes dout j'aie jamais fait
usage dans ma pratique.

Dr IL h. Clark, South Hero, Vt.
Eten-vons bilieux T

“ la) “ Kidney Wort ” m’a faitplus de bien 
ie tous les autres remèdes dont j’aie jamais

>Ele J. T- Galloway, Elk Flat, Oregon.?.TÙ
Non ffres-vou» de» hemorrlioldee T
“ l.e “ Kidney Wort ” m'a çuFi i rudicale- 

tntni des liémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 
W. C. Kline m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Horst,Caissier M.Bauk, Myerfown, Pa.

son amour pour 
l’absence, la persécution, l'em­
prisonnement attachaient davan­
tage son souvenir à Henri de 
Civray. Elle le chérissait pour 
les souffrances qu’il avait endu­
rées, pour les poignantes émo­
tions qu’elle lui devait, et cette 
tendresse exclusive et pure 
doublait tous ses déchirements 
et toutes ses angoisses. Cécile 
le savait à n’en pouvoir douter, 
son cousin ne l’aimait pas, 
cousin ne l’aimerait jamais. Il 
accusait Jeanne de l’avoir renié, 
trahi, vendu ! et cependant il 
la chérissait encore. Il ne pou­
vait éprouver pour elle que du 
mépris, et il l’aimait encore, il 
l’aimait toujours. Il voulait 
mourir pour lui léguer son sou- 
ver :r avec ses remords. Rien 
de ça qui lui venait de Cécile ne 
le consolait, ne le calmait. Elle 
ne comptait point dans son 
âme. C’était une enfant, une 

Si elle n’avait

9
rlore par le rliuma-

“ Le " Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné et après que 
j'eus souffert pendant trente ans.

Klbridge Malcolm, West Bath, Maine-
Aux femmes qui *ont malade» T
"Le “Kidney Wort” m'a guérie d’une 

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde H. Lamoreaux, lie La Mothe, Vt.

Ri vous voulez chasser la maladie 
et jouir d'une bonne santé

Faites usage du

Etes-vous to
sance de cause- 
)ux qui comme- 
; perdre leurs- 
i meilleure de» 
léria.
Champagne..

tobre 1883, 
oir perdu com- 
. «leux ans, j’ai 
possibles mais 
'annonce de la 
ms la curiosité

I

son

KIDNEY-WORTz MM. Lavio­
ns, rue Notre- 

lui-même qui 
i attester que 
x mois—-cont­
ins servi d’une 
tour me rendre 
un peu plus 

sux étant plus 
nnaissent sont 
•ésultat. 
iéf e de la Gôle 
iureux de don- 
ts que je viens 
mdroni se ren- 
ilicat de mou 
co et en recon- 
cette merveil-

Le PuriUalct.r du Sang.
-i t . sL

CLUB HOVoB
Ancien Poste de P. O’MEARA

20 22 ET 24, RUE GEORGE
Oet e maison a été reparée, décorée et 

meublée à neuf, arec toutes les

A éllorations Modernes
avantages spéciaux sont offerts au) 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des iseil 

leurs marques de

Des
pare ite pauvre, 
jamais réclamé l'hospitalité de 
Civray, la comtesse n'aurait 
point éprouvé la même répul­
sion à marier Henri à Jeanne 
Raimbaud. Celle-ci n’ayant

Tins, Mineurs et Cigares.rrr Dams. avez sauvées T. P. O’CONNOR, Prop.irmaclen».
V, boite II* Ottawa,2 sept 1884
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Le baza: en faveur de l’Orpheli- 
nat St Patrice se terminera ce soir. 
Il y aura râfle à partir de huit 
heures, et mesdames McDougal et 
Steckle présideront avec leur ama­
bilité accoutumée à la table des 
rafraicbssemenis. 
monde s’y rende

M. Frank Stafford, un commer 
çant de chaussures montréalais 
bien connu, est d’opinion qu’Ot- 
tawa est l’une des villes les plus 
florissantes du Canada, et que ses 
hommes d’affaires importent plus 
de marchandises de Montréal que 
ceux de n’importe quelle autre ville 
de la Puissance.

CONSEILS ET MAXIMESBIBLIOGRAPHIE ON DEMANDELES FAITS DU jour
Pour le township de Chichester, P. Q., 
deux institutrices pouvant enseigner les 
deux langues, ayant un diplôme pour la 
province de Québec.

Adressez à

Payez en achetant.
Apprenez à agir et à penser par 

vous-même.
Ne médites pas de ceux qui se 

Que tout le trouvent dans votre chemin.
Ne plaisantez jamais en affaires. 
Soyez prompt, ordonné, systéma­

tique et régulier.
Personne ne rencontra la ri­

chesse en flânant chez s?s voisins 
ou au cabaret.

Ne contez jamais d’histoires, 
même intéressantes, pendant les 
heu les du travail.

Faites usage de votre cerveau et 
non de celui des autres.

Encore une fois, l’éclair s’allume Un homme honorable respecte 
et le Ciel va tonner, pour éclaircir sa paro'e autant que sa signature, 
notre horizon parses bienfaits. N’essayez jamais de traiter des

Seigneur que votre bonté est affaires auxquelles vous ne vous 
grande, en daignant si bien nous entendez pas. 
protéger ; toujours de vos enfants Sachez dire non sans colère,mais 
vo s vous faites bien comprendre, fermement et poliment, 
surtout à l’heure du danger. Soyez charitable selon vos moy

Montres, joncs de mariage et eus ; mais ne donnez pas plus que 
bijoux de tous genres et à baslprix. vous pouvez, dans le but d’éblour 
Chaque article est garanti tel qu’on vos amis, 
le représente, sinon l’argent sera 
remis Chez H. Nortz, rue Rideau,
No 30.

l’époque des almanachs, 
nous arrive l’excellent Almanach 
agricoles commercial et historique, de 
J. B. Rolland et fils, pour 1886 
{vingtième année).

On y remarque la même abon­
dance de mrlibres, la même exac­
titude dans les renseignements que 
les années dernières.

h'Almanach des Familles, destiné 
à servir de complément au précé­
dent, contient une foule de choses 
qu’il est difficile de trouver réunies 
ailleurs.

Ces deux almanachs sout en 
vente chez tous les libraires et 
marchands, au prix de 5 cents.cha­
cun.

M. le Rédacteur du “Canada” Avecdéclarer àLa variole vient de se 
Waterloo, P. Q- Depuis le retour d’Europe de M. 

le curé Labelle, quelques jour­
naux ont annoncé que ce monsieur 
avait découvert la région du lac 
Témiskaming,—c’est une erreur, 
croyez-m’en—et qu’il avait de 
“ grands projets ” pour la colonisa­
tion de celte partie du pays. Vous- 
même, dans votre numéro d’hier, 
donnez cours à ces dires.

Permettez moi de vous dire que 
quelques citoyens d’Uttawa dévoués 
à la grande "cause de la colonisa­
tion ont entrep-is celle de la région 
susdite, appuyés par les évêques 
d’Ottawa et de Pontiac. Ils ont 
fondé, il y a près d’un an, 
société de colonisation pour cette 
vaste région. Deux cantons : Oui 
gués et Duhamel, ont été assignés 
a cette société par le gouverne­
ment de Québec, pour y employer 
se- efforts. L’avenir, et un avenir 
prochain, dira si ces efforts ont du 
succès.

Mais comme bon nombre de 
personnes peuvent êtie induites en 
erreur par ces dires des journaux, 
il est bon de faire connaître que la 
société fondée à Ottawa l’an der- 

seule a le droit et le devoir

N. BESSETTE, 
Chapeau, P. Q.de Madrid que le 

maréchal Serrano est mourant.
On annonce

VACCINATION C0MPÜLS0IB8
ontPlus de cent mille personnes 

été vaccinées jusqu’à ce jour a 
Toronto.

A via est par le présent donné, que le 
Bureau de Santé local a décidé de mettre 
en force les c’anses 4u chapitre 101 des 
Statuts révisés de la province d’Ontario, 
concernant la vaccination compnlsoire. 
Bour l’avantage du public, les méde­
cins dont les noms suivent, nommés vacci. 
teurs publics par le Conseil Municipal, 
seromt tocs ha jours, (les dimanches ex­
ceptés), à leur bereau respectif de 2 à 4 
heures de l’après-midi, poar remplir les 
devoirs de leur charge.

Le lieutenant-colonel d’Orson- 
commandant de l’Ecole d’1 li­ne ns, _ ..

fanterie de St Jean, est a Québec, 
Vhfre de M. Gustave Ouimet.

une POOR LA SECTION OUEST DE LA VILL1 :

M. le Dr B. SmaV, 538 me Wellington.
M. le Dr S. Wright, 80 me Queen.
M. le Dr A. Trade], 380 rue Slater.

SECTION
122 rue Clarence.

99 me Rideau, 
rue York,
A. ROBILLARD, 

Officier de santé.

Le Conseil Législatif du Nord- 
çompose de 15 membresOuest se 

élus par le peuple et de 6 membres 
nommés par la Couronne.

ECLAIRAGE DE LA ROUTE 
ENTRE NEW-YORK ET 

L’EUROPE.
POUR LA

M. le Dr Voligny,
M. le Dr Powell, 1 
M. le Dr Hunter, 144Une dépêche de Londres conlir- 

ir.e la nouvelle que le duc d’Edim- 
buigh va être nommé commandant 
de la flotte de la Méditerranée.

L’on a parlé, il y a quelque 
temps, du projet d’un ingénieur 
anglais, M. Charles Willain .Har­
ding,pour établir une série de pha­
res flottants sur l’océan Atlantique, 
afin d'éclairer la route suivie par 
les paqueoots qui font le service 
entre New York et l’Europe.

Ce projet a 
F. A. Clo'idmand, de Roudout, 
Etat de New-York, qui vient de 
déposer au département du Trésor,

Washington, un plan complet 
pour l’établissement de ces phares 
et un aperçu de ce que coûterait 
l’entreprise.

Si le système proposé par M. 
Cloudman venait un jour à être 
appliqué, les phares étant réliés 
entre eux par un câble, on pourrait 
recueillir chaque jour des observa 
lions du plus haut intérêt pour la 
science et l’agriculture ; car ces 
ihares seraient aménagés de façon 
l pouvoir être habités en tout 
temps par des observateurs et des 
télégraphistes.

Mais c’est surtout à la navigation 
qu’une pareille entreprise serait 
utile, car on pourrait toujours sa­
voir le temps qu’il ferait en mer et 
lorsqu'on navire serait en détresse, 
il serait d’autant plus facile de lui 
porter
qu’on saurait d’une façon précise 
où le trouver sur la vaste étendue 
de l’Océan.

Si vous avez une place d’aflaires, 
faites en sor e qu’on vo is y trou- 
ve lorsqu’on a besoin de vous.

Chaussures pour Enfants
D’ECOLE.

t.

A une assemblée tenue au Russell 
hier après midi, le comité du con­
seil de New Edinburg, chargé de 
l’entretien des ponts et bâtisses, a 
accordé à MM. Archibald et McDo- i 
uald le contrat pour l’érection d’un 
nouveau pont sur la rivière Rideau, 
à New Edinburgh. L’ouvrage coû­
tera environ $12,U0P, et le gouver­
nement a promis un subside de 
82,000 pour construire une voie 
pour les piétons.

Nous avons eu une légère tom­
bée de neige, hier et la nuit der­
nière, à Ottawa ; mais, si le mal­
heur d’autrui peut servir de conso­
lation, les nouvelles qui nous 
arrivent de Québec, de Montréal et 
de plusieurs localités d’Ontario sont 
bien de nature à faire croire que 
nous sommes encore des privilé­
giés. A quelques uns de ces en­
droits, en effet, il est tombé pas 

d’un pied de neige. Brrr!

comme probable 
de feu Mgr 

cardinal sera

MARCHE D'OTIAWA J’ai maintenant en mains un imme 
sortiment de chaussures faite à la mai 
pi tiques trouveront tout ce qu’elles neu- 
v mt lésirer en fait de chaussures a’au­
tomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 
t,oût et à bon marché.

On annonce 
que le successeur 
McCloskey comme 
nommé au consistoire de décembre

,in.Lesnier
de coloniser les deux cantons sus­
nommés, et que les “grands projets" 
de M. le curé Labelle, s’il en a, 
doivent s’appliquer sans doute à 
d’autres parties du Témiskaming. £ 

La société de colonisation d’Otta­
wa n’a pas fait d’appel particulier 

paroissiens de St Jérôme, elle 
prend les colons de quelque côté 
qu’ils se présentent. Mais il n’y 
a rien de surprenant de voir les 
paroissiens de St Jérôme déserter 
leur curé si celui-ci déserte ses 
cantons du nord, qui n’ont pas 
er core atteint, je crois, leur plein 
développement, pour se faire le 
père putatif de la région du Témis­
kaming.

4 novembre 1885
FARINESété repris par

arine No 1 par baril..........
Farine forte de boulangers,

par baril...................
Farine extra................
Farine de serrasin.......
Farine d’avoine.........
Farine de blé-d’inde...

$ 4 50 à 4 75
Pardessus en feutre, claques doublées et 

-doublées.
G. JHURPHY,

No. 536 côté ouest de la rue Sussex.

prochain. .....$ 4 75 à 5 00
.... 4 75 à 5 0)
..... 0 00 à 3 50
..... 4 25 à 0 00 
..... 0 00 à 3 25

Le pseudo parlement de Québec 
première séance lundi.a tenu sa 

Les honorables C. A. P. Pelletier, 
M. Blanche!, F. Langelier et M. G- 
Amyot, M. P., ont adressé la parole 

jeunes politiciens qui le com­
posent, à cette occasion

L’HIVER ! L’HIVER !aux GRAINS
dlé, le minot,
Avoine..........
Blé-d’inde.....

Sarrasin.........

85 à 00 
30 à 00 

0 75 à 0 80 
00 à 60 

0 00 à 1 25 
00 à 40 
55 à 60 
00 à 50

9aux Importateur et manufacturier de
Chapeaux, Casques, 

Mitaines, Capots
en Fourrures, Etc.

Nous lisons dans le Guide du 
Peuple, de Spencer, Mass. :

Comme nous nous y attendions, 
manufacturiers canadiens, MM. 

MM. 1). Girouard et Cie, ont ob 
tenu le premier prix à la dernière 
exhibition de Spencer pour leurs 
biscuits et pâtisseries. Ces articles 
manufacturés par eux sont toujours 
de première qualité, et leurs ventes 
journalières prouvent que le public 

n est satisfait.

LÉGUMES
Patates, la poche.....
Navets le sac.......... .
Betteraves le paquet, 
Choux, la douzaine.. 
Pommes, le baril......

45
00
00 Des avantages extraordinaires sont ac­

tuellement oPerts aux Dames qui désire­
raient se procurer des

Votre tout dévoué servi., 0 00nos
Aug. Laperrière. 

Ottawa, 4 novembre 1885.
0 0t2

VOLAILLES
Poulets, le couple............
Poules, la pièce...................
Canards ................... ..........
Dindes, la pièce....................
Oies..........................................

BORDURES EN FEAUX
UE DIVERSES ESPECES. 

MANTEAUX EN SOIE
DOUBLÉS EN FOURRURE, 

COLLERETTES. ETC.

moins 45
30La neige vient de f.slre son 

apparition, et »’âl vous faut 
one bonne voiture d’hiver, 
adressez-vous chez M. P. Boi- 

Clarence 
a « n mains, a 

Insieiirs 
cr siin- 

M. Boileau

00ELECTIONS AUX ETATS-UNIS 2 00
60

immédiatement secours lean. No, 28 rue 
i;e monsieur 
l’heure qu’il est, pl 
folles voitures il’jhfv 
pies ei double» • — -
prend aussi des commandes 
pour la manufacture de tou­
tes sortes de voitures ; les 
reparations sout egalement 

promptitude 
HE dans ses 

3 nov lm

VIANDESNew-York, 4—Le Herald croit 
que la majorité de Hill sera d’envi­
ron 8 à 10 milles voix. Dans le 
Sénat aussi bien que dans l’assem­
blée les républicains seront proba 
blement en majorité.

Hartford, Conn, 4—Les républi­
cains auront la majorité dans les 
deux chambres.

Jackson, Miss., 4—Les démocra­
tes trion phent sur toute la ligne.

Baltimore, Myld, 4—La majorité 
des représentants seront des nérno 
crates.

Des Mo nés, lowa, 4—Les rap 
ports reçus jusqi à présent indi 
quent que sur la liste délai les 
républicains ont eu une majorité 
de 13,000 à 14,000.

Les démocrates prétendent qu’ils 
auront la majorité quand les deux 
chambres devront voter ensemble.

Bceuf, les 108 livres

Veau (au quartier) .. 
Mouton do

6 50
0 00 128, Rue RideauooLe Monde de Montréal, organe re­

connu de Sir Hector Langevin, an­
nonce que le gouvernement a 
nommé une commission de méde­
cins-aliénistes pour examiner l’état 
mental de Riei.

Nous avons toujours considéré 
que cette dernière satisfaction était 
légitimement due à l’opinion pu­
blique, et malgré que le nom des 
commissaires ne nous soient pas 
encore connus, la conduite du pri­
sonnier, ses actes de folie, avant, 
durant et après la dernière ré­
volte, peuvent faire préserver 
que l’enquête aura pour ré­
sultat de rendre inévitable la 
commutation de la sentence de 
mort prononcée par le tribunal 
de Régina

Pour notre part, nous le souhai­
tons sincèrement.

10
FIBRip NATIONALE

DE

PLACAGE D’OTTAWA.

DIVERS
20Œufs..................................

Beurre, en pain................
do en sceau..............

Fromage............................
Suif brut, la livre............
Suif fondu........................
Saindoux..........................
Sucre d’érable...............
Miel, la livre.....................
Sirop d'érable, le gallon,
Foin, la tonne...................
Paille............... ..................

17LE MONDE ET LA VILLE 20 25
2016

executee* avec 
et a BON MARC 
ateliers.

139Il y aura une lecture intéressante 
ce soir, à l'Ecole Normale, par le 
Dr McLellan.

Il y a actuellement 41 patients à 
1 hôpital protestant de cette ville.

Nouveau savon électrique “ Van- 
home,” à 6 cts., chez N. A. Savard.

M. John Gilmour vient d’acheter 
au prix de $10,000 la superbe mai- 

en brique du coin des rues 
Slater et Metcalfe.

C’est ce soir, à 8 heures, que doit 
avoir lieu l’élection des officiers 
du cercle Lafontaine, à la salle de 
l’Union St Joseph, coin des rues 
Dalhousie et York.

Les Assises du comté de Carie- 
ton se sont ouvertes ce matin à 10 
heures. La liste des causes civiles 
et criminelles à être soumises au 
tribunal est longue et importante

H5
On y fait des p acages |en or, argent et 

nickel au moyen de l’électricité, ou encore 
en argent, oriade et cuivre solides ; 
on plaque aussi des garnitures d’at­
telage et de voitures d’été et d’hiver, 
des boutons de porte, des numéros de 
bancs, etc. On répare et on plaque à 
nouveau les vieux articles de manière à 
leur donner la valeur de neufs.

Les ordres sont remplis avec prompti*

Fabrique et Bureau, 79 rue Bank, 
E. BAZIBE et E. ALLAIRE,

Propriétaires.

7 8
138A une assemblée des membres 

du club de raquette •“ Le Canadien 
d’Ottawa,” tenue hier soir chez M. 
G. Gagné, les messieurs suivants 
ont été élus officiers pour l’année 
courante : President, Ls Dauray ; 
vice-président, J. B. Z. Legendre ; 
2nd vice-président, N. Audette ; 
trésorier, S. Poirier ; secrétaire, N. 
Larochelle, assistant-secrétaire, J. 
R. Dion ; comité de régie, MM. 
Gagné, Delorme, Mireaultet Choui 
nard ; commandant, Alfred Côté.

121

1 25
17 00
0 00

PEAUX INSPEC
No. 1 le 100 ibs..................
No. •> ...........

a 8 00
0 00

son
19 Oct. 1885—3m

CONTRAT POUR FOURNITURE DE 
SACS DE MALLE1000 ibs. de bon beurre à cuisi­

ne, à vendre chez N. A Savard à 
14 cts. la livre.

Le carnaval du l’atinoir Royal 
a ôté couronné d’un biil.aiil succès 
hier soir. Due nombreuse assis­
tance de curieux se pressait dans 
les galeries et sur les gradins du 
vaste amphitéâtre, et les costumes 
des paiineurs offraient un coup 
d'œil féerique par leur richesse, 
leur élégance et leur originalité. 
La fanfare des gardes, chargée de 
l’exécution du programme inu-ical 
de la soirée, n’a pas fait mentir sa 
réputation et a fort réjoui Paudiloi 
re par ses gais et harmonieux ac­
cords.

Nos félicitations à M. Spencer, 
l’entreprenant organisateur de cette 
joyeuse fête.

HORRIBLE TRAGÉDIE SB
TABS SOUMISSIONS cachetées, 
xJpèes au Maître Général des Postes,(poor 
le Bureau des Impressions, Ac„) portant 
la susc iption “ Soumistion pour Sacs de 
Malle” seront reçcus à Ottawa, jusqu’à 
midi LUNDI, le 2 NOVEMBRE 1885, 
pour la fourniture, au Département des 
Postes dn Canada, des sacs dont il aura 

en temps pour le Service

On écrit de Metz qu’un épouvan­
table drame s’est passé à Kums- 
lange, petite ville située sur la 
frontière de la Lorraine et du 
Luxembourg.

Un cultivateur nommé Jean 
Hisser, père de cinq enfants, a 
profité du moment où sa femme 
était à la messe du matin pour 
couper la gorge à ses deux filles, 
âgées l’une de dix ans et l’autre de 
dix-huit mois. . Détail horrible, 
c’est à l’aide d’une mauvaise ser­
pette que le misérable a littérale­
ment scié le cou à ses deux victi 
mes. Cette atroce boucherie a duré 
plusieurs minutes.

Un autre enfant, un petit gar 
çon de 1U ans, a réussi à s’échapper, 
pouisuivi par le père dénaturé, qui 
voulait lui faire subir le même 
traitement qu’à ses sœurs. 1,6 cri 
minel rentra chez lui et, lorsque, 
quelques instants plus tard, les 
voisins arrivèrent, ils le trouvèrent 
râlant sur son lit, la gorge entière­
ment tranchée. On attribue cet 
horrible crime à un accès do folie 
alcoolique.

AVIS AUX ENTREPRENEURS
ON recevra à ce Bureau, jusqu’à JEUDI, 

Novembre prochain, des soumissions 
cachetces, adressées au soussigné, pour le 
déblaie aient et l’enlèvement de la neige 
autour des Edifices Publics à Ottawa ; 
aussi pour l’enlèvement de la neige des 
toits des édifices, de 
nades, avenues ou 
Rideau Hall.

On porrra voir les devis et obtenir des 
formules de soumission aie si que Montes 
les info matious nécessaires, en s’adressant 
à ce bureau.

Les soumissions

le 12
Le Guardian^ de Rxhmond, dit 

dans son dernier numéro : besoin de temps i 
Postal du Dominion.

s Echantillons des Sacs, qui devront 
être fournis, peuvent être vus aux Bureaux 
de Poste à Halifax, N. E.. St Jean N. B. 
Charlottetown, I. P. fi., Québec, Montréal, 
Ottawa, Toronto, London.Winnipeg, Man., 
Victoria, C. B , ou au Département des 
Postes à Ottawa.

Les Sacs qui seront fournis devront, 
tant qu’au matériel et à la confection, être 
semblables aux échantillons, et être déli­
vrés de temps en temps au fur et à mesure 
qu’ils seront requis à Ottawa.

Le contrat, s’il est rempli d’une manière 
satisfaisante,continuera pour un terme de 
quatre années, pourvu toutefois que;le tra­
vail et le matériel employé soient à lasatis- 
faction du Maître Général des P

Du disciple de Mesneer, le prof. 
John Reynolds,de Londres. Angle 
terre, exhibera 
son savoir faire au Grand Opéra,les 
trois premiers jours de la 
prochaine.

Iluitres monstres !—M. N. A. Sa­
vard invita ses pratiques et le 
public en général à aller examiner 
les hnilres qu’il vient de recevoir. 
La plus petite de ces h litres mesure 
six pouces ; elles sont détaillées à 
2 centius pièce, et u:.e d mi dou­
zaine rempliss nt une assiette.

De gro“ Riei doit souflrir la peine de 
son crime qui, en fait, a été le 
meurtre aussi bien que la trahison;

de l’intérêt de la société

s dépendances, prome- 
cbemiue, etc, etc., àson savoir-dire et

et il y va 
qu’on fasse de lui un exemple. “Sir 
“ John Macdonald cède à la pres- 
u sion des fanatiques de Québec, et 
“ troque encore une fois la justice 
lk pour les exigences du parti, son 
“ grand nom et son dossier iront à 
“ la postérité assombrie et 
“ chés.”

semaine

séparées
pour chaque ouvrage et porter reepective- 
ment la inscription “ Soumission pour l’en­
lèvement de la neige des Edifices Publics,” 
et pour “ l’enlèvement de la neige, à Ri­
deau Hall.”

Chaque soumission devra être accompa­
gnée dfun chèque de banque accepté, fait 
payable à l’ordre de l’honorable Ministre 
des Travaux Publics, pour un montant égal 
à cinq pour cent du total de la soumission. 
Ce chèque sera confisqué si le soumissionnai­
re refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale­
ment. Si la soumission n’est pas acceptée, 
le chèque sera remis au soumissionnaire. ■ 

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
pins basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre.

devront êtreV

enta-

La sollicitude et les tiavaux de 
la commission nommée pour exa 
miner l’état mental de Riei pour­
raient sûrement s’étendre avec effi­
cacité jusqu’à l’auteur de ces li­
gnes. La francophobie est un genre 
de folie, en effet, plus dangereux 
et irresponsable que bien d’autres.

La Si rucme—I^a sprucine comme 
remède r **'»r la toux n’a pas d égale 
Elle est entièrement différente 
d’aucune a ure espèce de composée 
de jzonune d’épi nette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de 
merce

Eu vente chez H F. MacCarty t 
G. O Dacier, Ottawa.

Chaque soumission devra spécifier le 
prix demandé par sac dans les formes et es­
pèces prescrites par la formule de soumis­
sion, et être accompagnée de la signature 
de deux personnes responsables, oromettant 
que d*ns le cas où la soumission serait ac­
ceptée, le contrat sera dûment exécuté par 
la partie soumissionnaire pour le prix de­
mandé, et promettant aussi d'être respon­
sables avec le contractent dans la somme 
de deux mille piastres pour la due exécu-

Un pourra se procurer des formules im- 
rimées, de soumissions et de cautionne- 

ts, aux Bureaux de Poste ci-deesue 
mentionnés, on au Départements des Pos­
te», à Ottawa.

Le département ne s’engage pasd’ac ep- 
ter la plus basse ni aucune des soumissions.

WILLIAM WHITE,
Seci étaire.

Il y avait encore assistance nom­
breuse au Théâtre Royal, hier soir 
et cette après-midi. “The Galley 
Slave ” continue d’être la pièce 
favorite du public, et M. Gilmour 
et ses sociétaires voient grandir 
leur renommée et leur succès de 
jour en jour.

Dans le rapport des élections de 
l’Union St Jjseph qu'on nous a 
communiqué h cr, le nom de M. 
Théoiule F'*rli»*r sc trouvait par 
erreur mia a la place de celui de 
M. Théophile Fortier, du départe­
ment des Travaux Publics, comme 
secrétaire-correspondant de la so­
ciété.

Nous appelions avec plaisir que 
nos compatriotes des quartiers 
Victoria et Wellington sont à si 
gner une requête, adressée au 
bureau des commissaires des Ecoles 
Séparées et demandant qu’on leur 
construise une maison d’école à 
Primrose HUI. Nous applaudis­
sons à cette démarche, espérant que 
tout le monde se fera un devoir de 
signer le document en question.

A. GOBEIL,
Secrétaire-

ducoin- tio Ministère des Travaux Publics, ) 
Ottawa, 2 nov. 1885 )

oontra
On

UN CONSEIL PAR JOUR

Les ai. leurs
mauvais état ne l'estomac ; on y re 
médie en prenant tous les 
une cuillerée à café de magnésie cal­
cinée, ou bien encore en buvant 
avec le vin, à chaque repas, une 
eau alcaline.

Si elles résistent à ces moyens, il 
faut alors avoir recours aux toni­
ques : vin de quinquina, tisane de 
quinquina.

«»v piiih nt d’uny Eâ • r«a de Médit..lion» pour le 
moi» de .Novembre

Le mois des Morts, Méditations 
pour le moi* de Novembre, Horlo­
ge de la Passion, le Crucifix, le 
plus beau des livres, manuel de 
l’Heure Sainte, un Aide dans la 
Douleur, 1 Ciel Ouvert, Doulou­
reuse Passion, l’Ame sur le Galva 
re, l’Ëucharibtie Méditée, Année 
Spirituelle, Nourriture de l’Ame, 
Dévotion au Sacré-Cœur, Médita­
tions (lotir tous les jours.

Les ouvrages sont en vente chez 
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

Madame Thomas Byfleld 
née DUMOUCHEL. 

147|Rue Sparks Ottawa.

matins i
Département des Postes, Canada,

Ottawa 1er Octobre 1 85

pour la rêcep 
Soumissions pour Fourniture de Sac* de 
Malle a été prolongée d’an mois (jaequ’à 
midi de Mercredi le 2 Décembre, 1886), cer­
taine changements ayant été faits dant la 
formule de proposition. On pourra se pro- 

1 curer la formate amendé aux boréaux de 
poste suivants Halifax, N. E , 8t-Jean, 
N. B , Chariot'etown, I. P. E., Québec, 
Montréal, Ottawa, Toronto, London, Ha­
milton, Winnipeg, Man., Victoria, O. B., 
ou aa Département des Postes, à Ottawa.

WILLIAM WHITE, 
Secrétaire.

LA COURIER! VISIONtion desN.B.—La date

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti­
ment qui vient d’arriver et des plus com-

cité,
Di la cité d’Ottawa tiendra sa pro 
séance à l’Hôtel-de-Ville, en la dite 
le mercredi, quatre novembre prochain, 
aux fins de révirer les rôles de la réparti­
tion municipale pour 1886. Que tous les 
intéressés s’en tiennent avertis par les pré­
sentes,

Dame Thomas Byfleld.
Les bûcherons partent chaque 

jour en grand nombre pour les 
chantiers. La saison promet d’être 
b jnne pour cette nombreuse classe 
de travailleurs.

) juin
W. P. LETT, 

Greffier de la cité.
Hôtel-de-Ville, Ottawa,/ 

24 octobre 1885. \
Département des Postes, Canada, 

Ottawa, 24 Octobre 1865.
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